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Dialogue avec la sécheresse 
et le fer visiteur 
quand par la porte surveillée 
entre l'air froid 
aux vertus économiques 
À l'évidence imposée 
le poète préfère de loin la distraction 
et laisser le profit 

La lune veuve 
consulte l'horaire des marées noires 
laissant l'arbre 
à ses frissons d'écharde 

À l'origine 
couleur de terre 
le silence rouille 
Je n'ai pas de méthode 
et ne reçois pas d'ordre 
Un calme aussi précis 
intimide la bonde 
qui de gloussements en saccades 
vide son sac d'amour 
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Il m'était indifférent 
d'être différent 
Aujourd'hui la nuance m'épuise 
Et demain est un autre procès 
pour l'étoile et le crochet 
le silence à colorier 
les figurants maussades 
le mauvais miroir du puits 

Tant de principes 
que de ressources 
ce dénuement privé 
tient du miracle 
superbe gaspillage 

Il me montre sa panoplie 
de choses quotidiennes et secrètes 
comme la femme 
la libération des fruits 
la poésie de couvre-lit 
le rêve expert 
le museau de l'espoir dans le terrier du rêve 
Sa confiance me touche 
mais d'un pouce négligent 
il ébouriffe la liasse 


